
DIS MOI COMMENT CA MARCHE UNE SONNERIE 
DE COMTOISE 

 
Par Michel Dumain 

www.horlogerie-comtoise.fr 
 
 

Pour comprendre le fonctionnement d’une sonnerie de comtoise il faut décomposer 
l’explication en quatre questions. 

 
 

 
1) Comment lancer et arrêter le mouvement des rouages ; 
2) Comment faire compter les heures ; 
3) Comment actionner le marteau sur la cloche ; 
4) Comment se déclenche la sonnerie automatiquement. 

 
 
Pour commencer nous avons besoin des pièces suivantes : 

 
 
Une cloche 
Un marteau 
La tige de marteau 
Le ressort de rappel 
La grande détente 
La petite détente 
 
 
 
 
Le volant régulateur 
 
La crémaillère et sa 
tige 
 
 
La came de la 
chaussée 
La roue d’arrêt 
Le limaçon 
 
Le rochet du marteau 
Le barillet de sonnerie 
La 1ère roue de sonnerie  

 
 



1) Comment lancer et arrêter le mouvement de rouage ? 
 
C’est le rôle de la petite détente et de la roue d’arrêt : 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Petite détente en position arrêt de la roue.            Petite détente en position roue libérée. 
 
 



2) Comment faire compter les heures 
 
C’est le rôle du limaçon et de la crémaillère : 
 

 
 
Si on actionne la petite détente le mouvement se libère et la crémaillère aussi  
Que se passe t il ? 
 
 
 
 

 
 
 
 



Le limaçon est constitué de 12 parties (en colimaçon). Quand il tourne, entraîné par le 
mouvement de heures, il permet à l’échelle de descendre de plus en plus bas. Le nombre de 
positions est de 12. Vous avez deviné ? : Une position par heure. 

 
 
 
 
 
 
La masse ici donne un mouvement à la 
petite détente qui va se positionner sur une 
dent de la crémaillère ou échelle. 
 
 
 
 
Roue d’arrêt 
 
 
 
Mais elle ne peut plus venir en position 
pour bloquer le mouvement. 
 
Ici 1 dent car le limaçon est sur position 1. 
2 dents si position 2 etc … 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
Si on remonte l’échelle d’une dent, la petite détente grâce à sa 
masse, va se positionner dans cette position ... 
 
 
 
 
 
 
 
et va pouvoir venir bloquer le mouvement. 
 

REPRENONS : 
La petite détente est actionnée (on va voir comment), libère le mouvement et la crémaillère. 
Celle-ci descend jusqu’à une position donnée par le limaçon. 
Le contre poids de la petite détente oblige celle-ci a venir se positionner sur une dent de la 
crémaillère : 1 dent si elle est descendue sur le limaçon en position 1, 2 dents si elle est 
descendue sur le limaçon en position 2 … etc, jusqu’à 12. 



SI A CHAQUE TOUR DE LA ROUE D’ARRET ON FAIT REMONTER LA 
CREMAILLERE D’UNE DENT quand celle-ci sera en haut, la petite détente va pouvoir 
se remettre en position initiale et bloquer le mouvement.  

LE LIMACON DE PART SA POSITION VA DONC OBLIGER 
LE MOUVEMENT DE SONNERIE A TOURNER DE 1 à 12 
TOURS. 
 
 
Dans cet exemple le limaçon est sur position 4. 
La petite détente a libéré le mouvement et la crémaillère. 
Celle-ci est descendue jusqu’à ce que sa tige touche le limaçon. 
La petite détente par son contre poids vient se placer sur la dent 4 
de la crémaillère. 
Le mouvement étant libéré à chaque tour de roue d’arrêt on fait 
remonter la crémaillère d’une dent au bout du quatrième tour le 
système se bloque de nouveau. 
 

 
 
 
 
POUR REMONTER LA CREMAILLIERE : 
 
C’est le rôle de la deuxième rangée de dent sur celle-ci et de l’axe de la roue d’arrêt. 
 

 
 
Sur l’axe de la roue d’arrêt  
il y a un engrenage qui ne 
comporte qu’une seule dent. 
 
 
 
A chaque tour de roue la dent rencontre la crémaillère et lui donne un mouvement vers le 
haut. La petite détente peux saisir la dent du dessous et ainsi de suite. 
 
 
A CE STADE NOUS SAVONS COMMENT FAIRE TOURNER LE MOUVEMENT DE 
SONNERIE DU NOMBRE DE TOUR DESIRE. 
Commandé par le limaçon qui est lui-même entraîné par le mouvement des heures. 
Il ne reste plus qu’à transformer ce mouvement sur un marteau et cloche c’est le rôle  du 
rochet de marteau. 
Et de le déclencher cette sonnerie aux heures et demies c’est le rôle de la grande détente. 



3) Comment actionner le marteau sur la cloche 
 

Marteau 
     Axe  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Sur la roue dite « de rochet » 
est montée une roue a came.  
Le rochet 
 
Lorsque celui tourne, 
il donne un mouvement  
de rotation à l’axe du marteau. 
 
 
 
 

 
 
 
 

Ressort de rappel 
 
Le rochet pousse la came éloignant ainsi le marteau de la cloche. 
Quand la came est relâchée par la dent du rochet, elle est poussée violemment par le ressort de 
rappel donnant ainsi un mouvement rapide au marteau qui vient frapper la cloche. Ce coup sur 
la cloche est répété jusqu’à l’arrêt du mouvement de sonnerie par la petite détente. 
 
Pour la suite, voir le document : www.horlogerie-comtoise.fr/docs/Horloge-Comtoise-2.pdf 


